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1ère lecture     : Rm 6,3-9
Frère, ne le savez-vous pas ? Nous tous qui par le baptême avons été unis au Christ
Jésus, c’est à sa mort que nous avons été unis par le baptême. Si donc, par le baptême
qui nous unit à sa mort, nous avons été mis au tombeau avec lui, c’est pour que nous
menions une vie nouvelle, nous aussi, comme le Christ qui, par la toute-puissance du
Père, est ressuscité d’entre les morts. Car, si nous avons été unis à lui par une mort
qui ressemble à la sienne, nous le serons aussi par une résurrection qui ressemblera à
la sienne. Nous le savons : l’homme ancien qui est en nous a été fixé à la croix avec
lui pour que le corps du péché soit réduit à rien, et qu’ainsi nous ne soyons plus
esclaves du péché.

Psaume 129
R/ Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur !
- Des profondeurs je crie vers toi, Seigneur, Seigneur, écoute mon appel !
Que ton oreille se fasse attentive au cri de ma prière !
- Si tu retiens les fautes, Seigneur Seigneur, qui subsistera ?
Mais près de toi se trouve le pardon pour que l'homme te craigne.
- J'espère le Seigneur de toute mon âme ; je l'espère, et j'attends sa parole. Mon âme
attend le Seigneur plus qu'un veilleur ne guette l'aurore. Plus qu'un veilleur ne guette
l'aurore, attends le Seigneur, Israël.

Evangile : Jn 12,24-26
Amen, amen, je vous le dis : si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il reste
seul ; mais s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. Qui aime sa vie la perd ; qui s’en
détache en ce monde la gardera pour la vie éternelle. Si quelqu’un veut me servir,
qu’il me suive ; et là où moi je suis, là aussi sera mon serviteur. Si quelqu’un me sert,
mon Père l’honorera.
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Chers frères et sœurs dans le Christ,

« Par  le  baptême qui  nous unit  à sa mort,  nous avons été mis au tombeau avec le
Christ ; c’est pour que nous menions une vie nouvelle, nous aussi, comme le Christ qui, par la
toute-puissance du Père,  est  ressuscité d’entre les morts. » En nous créant et en nous
unissant à Son Fils, notre Père du Ciel nous appelle à la vie. Une vie généreuse, dans



la puissance de cet Esprit  qu’Il  nous a donné au baptême. Une vie qui ressemble
nécessairement à celle du Christ. « Si quelqu’un veut me servir, qu’il me suive ; et là où moi
je suis, là aussi sera mon serviteur », nous disait Jésus dans l’évangile. Les chemins de
Jésus sur la terre de Palestine ont été limités,  Sa vie publique a été intense, mais
brève. Pourtant tout ce que nous pouvons vivre s’enracine dans Sa vie, notre vie de
baptisés  est  comme  un  prolongement  de  Sa  propre  vie,  un  épanouissement  des
multiples graines qu’Il a semées.

Notre sœur Jeanne a été saisie par le Christ. Jésus a greffé sa vie sur la Sienne.
La bonté et la bienveillance du Christ envers les petits, elle a su les incarner dans ses
missions, comme enseignante et éducatrice. La profonde humanité du Christ, elle en a
été témoin dans les multiples relations humaines qu’elle a tissées, dans les relations
fraternelles, mais aussi dans les services de responsabilité. Par-dessus tout, au travers
de sa vie consacrée, elle a voulu incarner ce don total de soi, à la suite de Jésus, un
don qui exprime la foi, l’amour et l’espérance.

Avec  Jésus,  nous  expérimentons  que  le  don  de  soi  passe  toujours  par  des
épreuves – non pour une destruction ou un anéantissement,  mais  paradoxalement
pour une plus grande fécondité. « Si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il reste
seul ; mais s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. » Après avoir été unie à la vie de Jésus,
notre sœur Jeanne traverse maintenant avec Lui la grande épreuve de la mort. Mais
dans ce  passage,  l’amour  ne  meurt  pas,  et  la  foi  nous  éclaire d’une lumière  très
consolante.  Saint  Paul  nous  disait :  « Si  nous  avons  été  unis  à  lui  par  une  mort  qui
ressemble  à  la  sienne,  nous  le  serons  aussi  par  une  résurrection  qui  ressemblera  à  la
sienne. » Telle est notre espérance, déjà remplie de la joie de Pâques. « Qui se détache
[de sa vie] en ce monde la gardera pour la vie éternelle », promettait Jésus.

Chacun accomplit seul ce passage, de notre monde vers l’éternité. Mais notre
amour et notre prière veulent accompagner sœur Jeanne. Avec notre action de grâce
pour tout ce que Dieu a fait en elle et au travers d’elle, nous exprimons également
notre confiance en Sa grande miséricorde. Nous prions que Son amour de Père la
purifie et la transforme totalement, pour qu’elle entre bientôt dans la pleine lumière
du Christ  Ressuscité.  Quant à nous,  puisons  dans  la foi  cette  confiance qui  nous
permettra de continuer notre chemin de vie, unis à Jésus. La liturgie nous fait bientôt
entrer dans la Semaine Sainte :  portons donc déjà nos regards vers la lumière de
Pâques.  C’est cette lumière qui nous renouvellera et nous gardera dans la joie de
l’espérance,  cette joie que le monde ne connaît pas et que nul ne pourra nous ravir.
AMEN.
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